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an Misgurnus anguillicaudatus Gantor, forme excessivement variable ainsi

que l'indique déjà Gùnlher (1)
.

Chez les uns, la hauteur du corps esl comprise jusqu'à sept l'ois cl

demie dans la longueur(sans la caudale), les barbillons seul moins déve-

loppés, les écaille- paraissenl même un peu plus petites: chez les autres,

la hauteur du corps esl contenue seulemenl cinq lois el demie dans la

longueur, les barbillons sonl très allongés, les écailles plus nettement

\isililes.

Cobitis tjenia Linné. 1758. —Lac Gandidius.

Cette espèce est représentée par 3 spécimens mesurant 58, ; i5 et 1 3o inil-

limètres de longueur. Ce dernier appartient à la variété à bande longitu-

dinale foncée. Chez les deux autres, celte bande est remplacée par une ligne

de taches. Ces individus représentent donc les deux types du Japon figurés

par Schlegel (,)
.

La lèvre inférieure à bord frangé a une tendance très nette à se différen-

cier en barbillons.

Gobildse*

Gobigs (Ctenogobius) candidianus Regan, 1908. —Lac Candidius.

Les exemplaires sont au nombre de 11 et mesurent de 3o à 70 milli-

mètres. Chez certains individus, surtout les plus grands, contrairement à

la description de M. Taie Regan, quelques rayons de la dorsale sont assez

prolongés, leur longueur égalant celle de la tête et leur extrémité dépassant

notablement les premiers rayons mous de la nageoire.

Ce Poisson semble devoir être rapproché du Gobius olivaceus Schlegel,

du Japon.

Eleotris (Ci lu s) fusca Bloch Schneider, 1801. —Banshivo.

Osphromenidae>

PoLYACANTHDSOPERCI LARIS Linné, var. VIRIDIAURATA Lacé[iède, 1802. —
Banshivo.

Les Macropodes constituent, sembie-t-il, une variété 1 domestique du

P. opercularis Linné.

Poissons du Congo recueillis Par la uission d'étude

de la maladie dj sommeil,

par M. le Dr Jacques Pellegrin.

MM. E. Roubaud et A. Wciss, membres de la mission d'étude de la

maladie du sommeil, ont recueilli durant leur séjour, soit dans le Congo

1 Cat. Fish. Brit. \lns.. 1868, VIII, p. 345.

W Tbimiiick >'t Schlegbl, Fauna japonica. Pisces, iH'17, pi. GUI, li;;. 111

et 111 0.



—266 —
même au Stanley-Pool , soil dans les marigots ou ruisseaux avoisinant

Brazzaville, une petite collection de Poissons; bien qu'elle ne contienne

aucune forme nouvelle pour la science, elle renferme néanmoins plusieurs

espèces peu connues et de description plus ou moins récente; il est inté-

ressant d'en donner la liste :

tHormyridse.

Petbocephaius sadvagei Boulenger, 1887. —Stanley-Pool.

Marcuseniis plagiostoma Boulenger, 1898. —Stanley-Pool.

Cette espèce n'était pas encore entrée dans les collections du Muséum.

Sur un beau spécimen de 1
7 -ï millimètres, on relève les chiffres sui-

vants :

D. 3i; A. 27; Sq. 16/60/20.

Gnathonemds Petersi Gùnther, i8<>:>. —Rivière N'Djoué (Brazzaville).

Characinidse.

Alestes Liebuechtsi Boulenger, 1898. —Stanley-Pool.

Albstes macrolepidotus Cuvier et Valenciennes, 18^9. —Stanley-Pool.

Distichodus fasciolatds Boulenger, 1898. —Stanley-Pool.

Silni'icltr.

Clamas angolensis Steindachner, 18GO. —Ruisseaux de Brazzaville.

Cyprinodontidœ>

Haplochilus si'ii.m ciii:\ A. Duméril, 1859. —Ruisseaux de Brazza-

ville.

Ànabantidce*

Uabas hultifasctatds Thominot, 1886. —Marigot de Brazzaville.

h'après M. Weiss. ce Poisson serait nidificateur.

CiehlldcBa

Nanochbohis ndoiceps Boulenger, 1899. —Bords du Congo à Lingolo.

dette espèce minuscule est représentée par un spécimen de 'itt :

l 'i r,.> un'l-

limèlres chez lequel les rayons nions de la dorsale el de l'anale sont pro-

longés; les ventrales également Glamenleuses dépassent l'origine de l'anale.

Lahpbologds Mocqi \i:i>i Pellegrin, 1903. —Lingolo.

Ce Cichlide esl aussi de 1res petites dimensions. Les spécimens types

provenaient du Haut-Oubanghi et mesuraient 53 el 63 millimètres '

. Les

'•iiK| exemplaires rapportés par la mission d'éludé de la maladie du

I' I. l'u.l.KclilN . Bull. MU8. Ilisl mu,. i.,-,... n. 191.
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sommeil ont une longueur comprise entre Zi2-fi2 = 5A millimètres

et 5 !> —l 'i =66 millimètres. La coloration en alcool es| tantôt chocolat,

tantôt jaunâtre, avec 5 ou 6 barres foncées transversales. Voici les nombres

relevés sur ces exemplaires, permettant de compléter la diagnose primiti-

vement (lonue'e :

l). WI1I-XIX 7-9: A. V-VI 6; L. long. 33-35; Br. 6-7.

Tilapia fasciata Perugia, 1892. —Stanley-Pool.

De nombreux individus de cette espèce ont été recueillis par M. Roubaml

dans le Stanley-Pool, au milieu des Qaqnes d'eau des bancs de sable. Les

plus petits spécimens ne présentent rien de particulier, mais le plus gros

mesurant 72 + 18 = 90 millimètres possède une gibbosité frontale bien

marquée. Ces cas sont assez fréquents dans bon nombre d'espèces de

Poissons de la famille des Cichlidés, principalement chez les Geophagus

américains.

D'après M. Houbaud, la couleur de cet exemplaire était la suivante à

l'étal frais : le pourtour de la bouche et les yeux étaient nacré vif. Il \

avait une grosse tache rougi; sang entre les 2 nageoires pectorales. La teinte

de la dorsale était jaune d'ocre,el il existait une petite tache arrondie jaune

clair au milieu de l'anale. Sur l'animal en alcool, on aperçoit sur le dos les

traces de cinq fascialures foncées qui justifient l'épilhèle spécifique.

Nome si r le Penaei s brasiliensis W, Crevette du Dâs-Daiiomeï

(Crevette nu lac AiiÉmé),

rut AI. Lefebvre, \I).loi\T des affaires indigènes.

La Crevette du Bas-Dahnme\ . dite dan-, le pays ^Crevette du lac [hémét
,

e 1 i objet d'une industrie très importante e1 la source de revenus considé-

rables pour les populations riveraines qui s'adonnent, à sa pêche.

Appelée Bolou par les peuplades Minas ou Popos, Degou par les Daho-

méens ou Pons, De par les Ybroubas ou Nagols, la Crevette se pêche

surtout à la période des basses eaux qui sont alors liés salées. C'est à celle

époque de l'année que la pêche en esl le plus rémunératrice, el ce, pour

deux raisons : la première, que ce Crustacé semble préférer les fonds

moyens; la seconde, que les méthodes de pêche usilées, notamment celle du

fdet à la traîne, sont à peu pies impraticables à la saison des crues, où,

pourtant, la Crevette demeure dans l'eau alors presque douce.

(1) D'après l.i détermination de M. le Professeur E.-L. Bouvier, sur de-, exem-

plaires du lac Uhémé offerts au Muséum |>;ir M. Henry Hubert, administrateur

des colonies.

Mi séi m. —XIV.


